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sident, M. Prillieux resume en ces termes la note qu'il a adressee

au sujel de ces tubercules a la Soeiete d'horticulture de France :

SUR DES TUBERCULESDE POMME-DE-TERP.E A GERMESFIL1F0RMES,

par H. Ed. PKILLIEIX.

J'ai observe des pommes-de-terre a germes filiformes en grande abondance

dans les environs de Mondoubleau, arrondissement de Yendome (Loir-et-

Cher). Elles se sont montrees en quanlite au prinlemps de 1872, parmi les

tubercules provenantde la recolte de 1871. Au lieu de produire des germes

gros et forts, ces pommes-de-terre ne donnerent naissance qu'a de petites

pousses tres-greles et tivs-deliees qui rampaient sans avoir la force de se

redresser. Les tubercules paraissaient du reste sains et s'etaient bien gardes ;

ils etaient moins feculents et moins bons au gout que de coutume, bien qu'ils

fussent encore tres-mangeable*. Mis en terre, ils ne leverent pas, pour la plu-

part, et ne commencement memepas a pousscr. Le doinmagc cause dans les

cultures par cette alteration des tubercules-semences a ete celte annee tres-

consid6rable, et a cause de notables pertes aux cultivateurs.

C'etait la premiere fois que cette sorte de maladie seproduisait aux environs

de Mondoubleau, ou du moins qu'elle y prenait une assez grande proportion

pour s'imposer a l'attention des paysans.

Je l'ai suivie avec soin dans les champs, et depuis le moment du premier

developpement des plantes jusqu'a celui de Tarrachage en automne. Le resul-

tat de mes observations a ete public dans le Journal de la Soeiete central

e

d
y

horticulture de France (2
e

s6ric, t. VII, 1873, pp. &8-55).

Les pieds de Pomme-de-terre qui ont produit les tubercules a germes fili-

formes en 1872 ont, a la recolte de 1871, dono6 beaucoup de tubercules

mous au moment de la recolte et qui prescntaient l'apparence de pommes-de-

terre arrachees avant la maturile.

J'ai pei

pouvaient

les tubercules i

plus ou moins gv

intensity, et comme il est absolument impossible de distinguer directeinent

a I'automne les tubercules qui doivent, au prinlemps suivant, donner des

germes filiformes, j'ai cherche a decouvrir quelle cause peut influer sur la

production des pommes-de-terre molles. En suivant avec soin l'arrachage dans

les champs, j'ai reconnu que les pieds qui portaient des tubercules mous pre-

sentaient une alteration considerable de la partie inferieure de la tige, dont

les tissus etaient decomposes, surtout a la limite du hois et de Fdcoree, de telle

facon que celle-ci elait toujours detachee et formait une peau d&hiree entre

les lambeaux de laquelle on voyait a nu le bois, Ces tiges avaient 6t6 rongees

en terre. L'6corce avait ete d'abord attaquee en certains points et deiruite
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jusqu'au bois, puis la decomposition s'etait propagee et avait gagne toute la

tige. L'animal qui cause ces lesions m'a paru etre un iule de couleur blan-

chalre et marque sur les cotes d'une ligne de taches pourpres, qui a et6 d6jk

observ6 par M. Gu6rin-Meneville et rapportg par lui au lulus guttulatus de

Fabricius (voy. Bull. Soc. agr. t. V, p. 335, et pi. Ill, fig. 10, 11, 12). J'ai

trouve frequemment ces animaux, lint dans les tiges rongees que dans les

tubercules a germes filiformes qui sont demeurSs en terre depuis le prinlemps

sans pousser.

II est naturel d'admettre que les lesions produites sur la portion souterraine

des tiges a eu pour consequence l'arret du d6veloppement des tubercules qui

demeurent mous au moment de la recolte, et ne donnent au reveil de la vege-

tation que des germes greles et trop faibles pour produire de nouveaux pieds.

M. Vilmorin pense que si la production de tubercules a germes

filiformes est desastreuse au point de vue de la recolte, on pourrait

cependant en tirer un certain parti, si Ton parvenait a les obtenir

a volonte, car ils se conservent plus longlemps que les tubercules

a germes normaux.
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